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Homélie pour la Solennité de l’Ascension 

(Année A) 

 Durant tout le temps de Pâques, la lecture du Livre des Actes des Apôtres 

accompagne notre marche avec le Christ ressuscité. Dimanche après dimanche, 

l’évangéliste saint Luc, qui n’a pas simplement écrit un des quatre évangiles, 

mais qui a également écrit le Livre des Actes nous rapporte les débuts de la 

communauté naissante. Il ne s’agit pas simplement d’une perspective 

historique mais d’une perspective missionnaire. Découvrons la manière dont le 

Ressuscité a accompagné ses Apôtres. Découvrons la manière dont le 

Ressuscité nous accompagne aujourd’hui. 

I – L’expérience du temps pascal. 

a) Le Ressuscité avec ses Apôtres : de Pâques à l’Ascension. 

 Au jour de l’Ascension, quelle est l’expérience faite par les Apôtres ? 

Saint Luc nous dit : « Tandis que les Apôtres le regardaient, Jésus s’éleva, et une 

nuée vint le soustraire à leurs yeux » (Ac 1,9). Cet évènement marque le retour 

de Jésus vers Celui qui l’avait envoyé au milieu de nous. Avant ce départ, le 

Ressuscité s’était manifesté à de multiples reprises à ses amis comme saint Luc 

nous le rapporte : « C’est à eux, les Apôtres, que Jésus s’est présenté vivant 

après sa Passion ; il leur en a donné bien des preuves, puisque, pendant 

quarante jours, il leur est apparu et leur a parlé du royaume de Dieu » (Ac 1,3). 

 Pendant les quarante jours qui séparent Pâques de l’Ascension, Jésus 

ressuscité n’a pas été absent. Il est apparu à plusieurs reprises aux Apôtres. 

Pendant les quarante jours qui séparent Pâques de l’Ascension, Jésus ressuscité 

n’est pas resté inactif. Il a parlé de son Royaume à ses amis. Pendant les 

quarante jours qui séparent Pâques de l’Ascension, Jésus s’est fait pédagogue. 

Il a ouvert le cœur et l’esprit des Apôtres à l’intelligence des Ecritures. Durant 

ces quarante jours, Jésus forme ses Apôtres. Il les aide à relire dans une 

perspective pascale tout ce qu’ils avaient vécu avec Lui avant qu’Il ne connaisse 

la Passion. Il leur fait découvrir qu’en Lui s’accomplissent toutes les promesses 

de l’Ancienne Alliance. Victorieux de la mort et du péché, en Jésus, la vie du 

Père leur est partagée. Comme le Christ est glorifié auprès du Père, ils 

connaîtront la gloire de Dieu, ils Le contempleront face à face. Voilà 

l’expérience vécue par les Apôtres au jour de l’Ascension. 

Charnière : Nous ne sommes pas contemporains des Apôtres au jour de 

l’Ascension ; pourtant, nous faisons la même expérience qu’eux. 
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b) Notre expérience de rencontre avec le Ressuscité. 

 Durant les quarante jours qui se sont écoulés depuis Pâques, Jésus 

ressuscité n’a pas été absent. Jour après jour, Il est venu jusqu’à nous ; mais 

l’avons-nous reconnu ? Bien sûr, sa venue ne prend plus la forme qu’elle 

revêtait lorsque Jésus ressuscité apparaissait à ses amis. Dans ces rencontres 

qui nous ont fait goûter quelque chose de la joie pascale, je repense à une 

demande de baptême d’un jeune professionnel à l’issue d’une messe 

dominicale, une inhumation vécue dans la foi qui a permis aux personnes 

endeuillées de repartir habitées par l’espérance chrétienne, une expérience de 

libération vécue dans le sacrement de réconciliation, un beau moment de 

fraternité vécue avec des confrères (chacun de vous pourrait l’illustrer avec 

expériences personnelles vécues), est-ce que dans tout cela le Ressuscité n’est 

pas présent ?  

 Durant les quarante jours qui se sont écoulés depuis Pâques, Jésus 

ressuscité n’est pas resté muet. Jour après jour, Il nous a parlé ; mais avons-

nous reconnu sa voix ? Bien sûr, nous n’entendons pas le timbre de sa voix 

comme les contemporains de Jésus l’ont entendu. Cependant, dans la Parole 

de Dieu proclamée quotidiennement dans la liturgie de l’Eglise, méditée dans le 

secret de notre cœur, n’avons-nous pas été touchés intérieurement ? Je 

repense à ce qui s’est vécu dans un groupe biblique où nous avons médité à 

plusieurs sur les lectures de ces jours, à une rencontre des Délégués pastoraux 

du diocèse où nous avons relu les enjeux de leur responsabilité à la lumière du 

Livre des Actes des Apôtres, à telle ou telle parole particulièrement goûtée 

dans la prière silencieuse du matin. Là encore, j’invite chacun d’entre-vous à 

illustrer ce que je vous partage avec des expériences personnelles vécues. Dans 

tout cela, est-ce que le Ressuscité ne nous a pas adressé la Parole ? 

 Durant quarante jours, Jésus a ouvert le cœur de ses amis à l’intelligence 

des Ecritures. Jour après jour, Jésus s’est fait pédagogue pour nous aider à 

grandir dans la foi ; mais, nous sommes-nous laissés enseigner ? Je repense à 

cette rencontre à l’abbaye du Bec-Hellouin avec des membres des conférences 

saint Vincent de Paul où nous avons été témoins de la manière dont des 

personnes en situation de précarité pouvaient témoigner d’une expérience 

concrète de rencontre avec le Christ dans sa Passion et sa Résurrection. Tout 

s’est passé comme si les personnes touchées par la plus grande pauvreté 

faisaient déjà, dans leur existence, l’expérience de la Résurrection. Là encore, 

j’invite chacun d’entre-vous à illustrer ce que je vous partage avec des 
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expériences personnelles vécues. Dans tout cela, est-ce que Jésus ne se fait pas 

pédagogue pour nous ouvrir à l’intelligence des Ecritures, à la richesse de son 

mystère pascal ? 

 Ayant croisé les pas du Ressuscité, l’ayant écouté, lui ayant permis de 

nous ouvrir à l’intelligence du mystère pascal, nous faisons une expérience 

semblable à celle vécue par les Apôtres entre Pâques et l’Ascension. Comment 

en vivons-nous ? 

Transition : Le Livre des Actes des Apôtres n’est pas simplement une invitation 

à découvrir la manière dont Jésus ressuscité a rejoint ses Apôtres et nous-

mêmes. Le Livre des Actes des Apôtres constitue un appel à la mission.  

II – Un envoi en mission. 

a) L’envoi en mission des Apôtres par le Ressuscité. 

 Juste avant de monter vers son Père, le Ressuscité va envoyer ses 

Apôtres en mission : « Vous serez mes témoins à Jérusalem, dans toute la 

Judée et la Samarie, et jusqu’aux extrémités de la terre » (Ac 1,8). Cet envoi est 

précédé d’une promesse, la venue d’un défenseur, la venue de l’Esprit-Saint : 

« Vous allez recevoir une force quand le Saint-Esprit viendra sur vous » (Ac 1,8).  

 Durant tout le temps pascal, dimanche après dimanche, c’est cet envoi 

en mission dont nous avons été témoins dans la lecture du livre des Actes des 

Apôtres : nous avons rencontré l’Apôtre Pierre proclamant la Bonne Nouvelle 

du Christ mort et ressuscité à Jérusalem. Nous avons rencontré le diacre 

Philippe annonçant la Bonne Nouvelle du Christ mort et ressuscité aux 

samaritains. Nous avons vu comment la persécution à l’encontre de la 

communauté naissante a conduit ses membres à quitter Jérusalem, à partir 

dans d’autres pays et là encore, à annoncer la Bonne Nouvelle du Christ mort 

et ressuscité. Tout ce courage, toute cette audace est la marque de l’action de 

l’Esprit-Saint. Cette proclamation du mystère pascal, cette expansion 

missionnaire est la manifestation de l’Esprit-Saint. L’Eglise est vivifiée par la 

présence de l’Esprit. L’Esprit-Saint constitue le souffle de ce corps qu’est 

l’Eglise.  

Charnière : Cet Esprit promis, cet Esprit donné aux Apôtres, c’est l’Esprit-Saint 

reçu au jour de notre baptême, reçu en plénitude au jour de notre 

confirmation.  

b) Appelés à notre tour à être témoins de la Bonne Nouvelle.  
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 Comme pour les Apôtres, cet Esprit fait de nous des témoins de la Bonne 

Nouvelle. A la suite des Apôtres, cet Esprit fait de nous des témoins du Christ 

mort et ressuscité. En communion avec toute l’Eglise, vivifiés par le même 

souffle, accueillant à l’Esprit-Saint, nous sommes appelés à proclamer par notre 

vie l’expérience personnelle que nous avons faite de Jésus ressuscité.  

 Comment la rencontre de Jésus fait-elle de moi un témoin d’espérance ? 

 Comment l’épreuve traversée fait-elle de moi un témoin du mystère 

 pascal ? 

 Comment l’expérience d’avoir été réconforté, relevé, libéré fait-elle de 

 moi un témoin de la joie pascale ? 

 A-travers les situations évoquées dans ces questions, c’est bien l’action 

de l’Esprit-Saint que nous sommes appelés à reconnaître. Nous ne sommes pas 

seuls, le Père et le Fils glorifié auprès de Lui, nous envoient l’Esprit-Saint. 

Comme aux débuts de l’Eglise, c’est l’Esprit de Dieu qui l’anime aujourd’hui.  

Conclusion : A la suite des Apôtres, nourris de toutes les expériences que nous 

avons pu faire durant toute cette première partie du temps pascal, n’ayons pas 

peur de rayonner la joie et l’espérance qui nous habitent. La Résurrection du 

Christ est notre vie. Son Ascension auprès du Père est notre avenir. Amen.    

  


